
“Liberales est un groupe de réflexion indépendant au 
sein du mouvement libéral flamand. Pour ses membres, 
le libéralisme est un mouvement progressiste qui défend 
la liberté de l’individu, l’équité et les droits de l’homme. 
Liberales s’oppose à la vision étroite des partis et des 
structures monolithiques, tant sur le plan socio-
économique qu’écologique, éthique et philosophique. 
 

Liberales s’adresse à tous ceux pour qui la liberté, 
l’ouverture d’esprit et la créativité de l’homme mènent à 
plus de prospérité et de bien-être.” 
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Motivation 
 
Il y a soixante ans, le 14 avril 1947, des libéraux de dix-
neuf pays (*) fondèrent l’internationale libérale au 
Wadham-College à Oxford (Royaume uni). L’assemblée 
rédigea un Manifeste qui deviendrait la base idéologique 



du libéralisme européen d’après-guerre. Ce ‘Manifeste 
d’Oxford’ est toujours la base du libéralisme 
contemporain et est considéré comme le fondement de 
l’idéologie libérale. Au moment de sa rédaction, il 
exprimait un libéralisme social et progressiste, qui 
s’inspirait des idées de Lord Beveridge et qui voulait faire 
entendre une autre voix que celle du socialisme étatique et 
dirigiste. 
 
 

Entretemps, 60 ans se sont écoulés et nous devons 
affronter de nouveaux défis. Le 7 juillet 2007, les membres 
du noyau permanent de Liberales, un groupe de réflexion 
libéral indépendant, se sont réunis au St. Edmund Hall à 
Oxford pour y rédiger un projet actualisé du ‘Manifeste 
d’Oxford de Liberales’. 

 
(*) Ces dix-neuf pays étaient l’Autriche, la Belgique, le Canada, la 
Chypre, la Tchecoslovaquie, l’Estonie, la Finlande, la France, 
l’Allemagne, la Grande Bretagne, l’Hongrie, l’Italie, le Norvège, 
l’Espagne, l’Afrique du Sud, la Suède, la Suisse, la Turquie et les 
Etats Unis d’Amérique. 

Manifeste  
Nous, libéraux rassemblés à Oxford à une époque 
de possibilités inconnues auparavant, mais mises 
en péril par la renaissance du nationalisme, le 
fanatisme religieux et les menaces qui pèsent sur 
l’environnement; 
 
Convaincus que ces menaces mondiales sont 
essentiellement causées par l’abandon des principes 
libéraux; 
 



Confirmons notre conviction dans la déclaration 
suivante: 
 
 
I. 
 
1. L’être humain est au premier chef un être capable 
d’une pensée et d’une action indépendantes, 
sachant distinguer le bien du mal. 
 
2. Le respect de la personne humaine et le devoir 
envers le concitoyen constituent la base véritable de 
la société. 
 
3. L’état n’est que l’instrument de la communauté; 
il ne doit assumer aucun pouvoir contraire aux 
droits fondamentaux du citoyen et aux conditions 
essentielles d’une vie responsable et créatrice, à 
savoir: 
 

- la liberté personnelle, garantie par 
l’indépendance du pouvoir judiciaire; 

- la liberté de croyance et de conviction 
personnelle; 

- la liberté d’expression et la liberté de la presse; 
- la liberté d’association et de non-association; 
- la liberté du choix d’une profession; 
- l’accès à une éducation approfondie et variée, 

conforme aux aptitudes de l’individu et 
indépendante de son origine et de ses moyens 
financiers; 

- le droit à la libre possession de biens et la libre 
entreprise individuelle; 



- le libre choix du consommateur et l’occasion de 
profiter pleinement de la productivité du sol et 
de l’industrie, ainsi que du fruit de son travail 
personnel; 

- la sécurité en cas de maladie, de chômage, 
d’infirmité et de vieillesse; 

- l’égalité des droits entre hommes et femmes. 
 
4. Seule une véritable démocratie peut garantir ces 
droits. La démocratie véritable, inséparable de la 
liberté politique, est basée sur le consentement 
conscient, libre et éclairé de la majorité, exprimé par 
voie d’un scrutin libre et secret, les libertés et les 
opinions des minorités et de chaque être humain 
individuellement étant également respectées. 
 
 
II. 
 
1. La suppression de la liberté économique entraîne 
inévitablement la disparition de la liberté politique. 
Nous sommes opposés à semblable suppression, 
qu’elle soit causée par les nationalisations ou par 
les monopoles, trusts ou cartels privés. Nous 
n’admettions que la nationalisation des entreprises 
dépassant les possibilités de l’entreprise privée ou 
dans lesquelles la concurrence ne fonctionne plus. 
 
2. Le bien-être de la communauté doit l’emporter et 
être garanti contre tout abus de pouvoir de la part 
de groupements d’intérêts. 
 
3. L’amélioration constante des conditions 
d’emploi, de logement et de vie des moins nantis 
est essentielle. Les droits, devoirs et intérêts de la 



main d’oeuvre et du capital sont complémentaires; 
la concertation et la collaboration organisées entre 
employeurs et travailleurs sont essentielles au bien-
être de l’économie. 
 
 
III. 
 
La responsabilité est le complément indispensable 
de la liberté et chaque droit implique un devoir 
correspondant. Pour que les institutions libres 
fonctionnent efficacement, chaque citoyen doit 
ressentir une responsabilité morale envers ses 
concitoyens et participer activement aux affaires de 
la communauté. 
 
 
IV. 
 
Pour que la guerre soit évitée et que soient 
garanties la paix mondiale et la prospérité 
économique, toutes les nations doivent remplir les 
conditions suivantes: 
 
a) Participer loyalement à une organisation 
mondiale où toutes les nations, grandes et petites, 
obéissent à une même équité, et qui a pouvoir 
d’imposer la stricte observation de toutes les 
obligations internationales librement contractées. 
 
b) Respecter les droits et les libertés de chaque 
individu sur base d’une morale laïque universelle. 
 
c) Respecter la langue, les croyances, les lois et les 
coutumes des minorités, à condition qu’elles ne 



soient pas contraires aux droits universels de 
l’homme. 
 
d) Permettre le libre échange des idées, des 
nouvelles, des biens et des services, ainsi que les 
libres voyages à l’intérieur et à l’extérieur des 
frontières nationales, sans censure ou barrières 
commerciales. 
 
e) Développer les régions moins développées du 
monde, en collaboration avec leurs habitants, pour 
leur plus grand avantage et celui du reste du 
monde. Supprimer toute forme de protectionnisme 
et favoriser la globalisation dans un cadre éthique. 
 
f) S’inscrire dans une approche globale des 
problèmes environnementaux, pour sauvegarder 
les droits des générations futures; 
 
 
 
 
 
 
Nous appelons tous les hommes et toutes les 
femmes qui souscrivent à ces idéaux et ces 
principes de se joindre à nous et de s’efforcer avec 
nous d’en assurer l’acceptation dans le monde 
entier. 
 

* * * 
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